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• C M T oteat laaaadie • était «Muré m . 2 
< 8 haare* «a eoir «aaa I' n>|. ruaf f 
lama de M. Saleaab ar située derrière la clak» 

ra léaignra» ami 

"iu?ÎSur* E * M I"' »aeera* la Tenta de la baéra 
liare.objelprhlclpalaXa ntt»t, | e joui 

Tombé, par upa trspp» 

o 0 p « T p 3 r e ï S S - K i *toi n.-M de, députéadûdéteLdri le- Intérêt* 4e» ,déb> Mlle ApoLno Oserez, âgée de 00 ans, su «s- ' • ' . ^ . . i f f prête^.r d ï i - f c . ^ T . ' p . î î : 
•uj« •. (oui les joirs exetpt* le* .hun •:• 'tes rt tsn's. IROflOt *onikétit-f fé-stal^/sn *Si <((|R ne r u . ' ) «va. secrétaire général de la miété de Oeeg's-
ure fente, i u Ffè(4cUM (burw;; ,;f., ...ufaui» I,a feuille cléricale g repris, en effet, à too ! Posait pas quj la Lrappj d ua mante charge .b de < ille, fera une conférence sur -''sypie 

On la 
docteur Cuissot dont 
fût bradé aussitôt et ,ionn 

. n l'Opéra 

dont l'Académie d 
le docteur Oliervin, directeur i 

l'aiia, en lui accordant u 
U soene de M. OaHet met en scène Ibis _ „, 

taire de» amours de MVowift, fils aisé de i lasuiut des Beg' 
Ctailpérlc, avec Brun eh il de, qnl se termine pria do la v UurdeUxwtr. 
net la mort, à RtMeo, de Mérevrln; ,ae aon U. Cturikt a'eat pta un inconnu pour 
UÎra n fait oeniamoer par eee *fet|ie« i Hre -h" 
naaaore et qtri. dAB**péré de pendre Brune-
Midi, « perça de wn ôpda et menrt dan* iw ^ x a ™ a f u ' u w f a ï an. c X 
kvna de ion adorée. 'anfoyantnoe lineerea fôiie tatkmit 4 

I.e oompoateeur, M. Un rend, mort demie- «a nouveau nuecê» 
mmuot, écrivit la muai ,>a dee deux première 
mu* du Fiiiilégonde qui sont fertile., ea me-
fadtei. italienne», »ane grande originalité. 

Gam:)la âetnt-Saéaa compoealee derniers 
Mita et U mimique dn mao-tro virant a pin 
eWvanURe par «on color s. «a puiaaanoe drn-
aajiinini, se grâce, notamment dao* le beliet 
•4 surtout nnr 1 oreheatretiod que tout le 
monde louait es «or-

L'interpi-étet on est bonne. 
Le ballet, les décore, In figuration, tout est 

alita digne de l'Opéra. 

LES ELECTIONS 
au Tribunal de Commerce 

Le conflit anglo-américain 
M* crédit de 100 millions do dollars 
* pour l'armement. 

New-York, W décembre. — La Chata-
bfe dee représentants a vote aujourd'hui 
à l'unanimité un crédit de 100,000 dollars 
pour subvenir aux frais de fa commission 
«mi, conformément ati message du prési
dent GleveUod, devra déterminer la limite ! [°^e 

«mtre le Veswzudla et la (îuyane anglaise. 
Le prénielent est également autorisé à 

mnuner cettecommiseion.. 
Le projetée* immédiatement envoyé au 

Sénat qot, tonte affaire cessante, l'adopte 
tans discussion. 

il est probable que la commission sera 
sommée avant minuit au Sénat, le sén 

Désireux avaat tout de 
blir d'équivoque sur le caractère des deux 
candidatures -les délégués des petite ;o; 
cents aux fondions de juge-suppléant 

[ rior de vouloir bion, 

'angsuet. 
la fit easuit) 

ten's. 
La feuille cléricale a repr s, en effet, à son ! ^frut pas qa i l j irapp. d 

compte, le grend argument des braeseurs, 
1 éi ouvantail à i ai le duquel i s essaient d'in-
Uni ihi les esbaretiera : «SI leg brasseurd 
dit-elle, doivent lacturer an litre, les q/W-
tacts devront également bveer leurs produite 
— at pas seaiemect la bière mais le ganie i« 
— dans des verras (aug-As et poinçonnés. » 
Quelle bonne plaianaterietOimme s'il y avuit 

anolog e entre la vente de fûts de bière dont 
la contenants eiacte *nt impossible a éiU; 
miner, H la capacité d'un verre de bière o 

i X * ' ^ J ^ £ w T £ a i ! £ S ! " » * » " t»ri..t**Mat_.ppréch.hU AJ'CJU 
i assuria /è^e rieterprète des aorn- » u - comme si l'on penvait assimiler le 

|H[ eommateur, toujoure libre de fréquente 
de débita ou la dimeaninn d*>« verres est plue 

I grande, aux eabaretiers, en majorité soumis 
- au bon plaisir des brasseurs. 

'< El qnand br>n même devrait être prise 1» 
mesura dont la ûèpt'vhe et M. Le Gavr'an 
veulent effrayer les débitants quand bien 
même h contenance des verres devrait étra 
fix.e adwainistriitivement, les cabaretlérs, 

Noos recevons la lettre suivante : J noua en avons l'assurance formelle, préfère-

Lille, le 18 décembre 1890. , raient de beaucoup cette solution a i« situa-
Monsieur le Directeur Ua Progrès du tion actuelle, aussi inique qu'arbitraire. 

Nord, — Lille. Quant nu reproche que la Dëpf'cfin adressu 
paŝ  laisser a'éia-[au président du syndicat des débitante d'a-

r solicité le concours de M. le colonel 
er, nous ferons remarquer que c'est après 
ivoi de deux lettr s à M. Le (ïavrian, re

pas abuser dé J'bosptlaltW des côlottoeV de t e e s f ' n B , réponse, que le syndicat a cru 
hotoraile journal, insérer a la auite de 'y° i r e'a^resser au député républicain 

nijtfev ferlai / a n i*\ •sÂgenee'a.* 
x mante ebarge . b 

elle tomba dans le vide par 

» général de la société de Qeog 
" a une coBlérence sur l'/j 

• civilisation coatemaore,: 
•fuiM pro|e tioni t la Inn 
vn*ront Mite conférante. 

dans la menée toirée i trois 
diflérealeset Aloignéedde plstaieuri \. 
très l'une de l'autre. 

Les époux i" 
iieposa/ ' 
rent uni 

__ oacber, loraquila u 
viméufinr qui provonmt du oaa-

de gasin à fannagna. An naenae uanaaint U Ans 
aîné, réveillé par le eréoie» m e t dee llammea. 
eria : « A.u feul • Les époux Salembler o'«s> 
rent que !e temae-ée sauver taura enfaat^ et 

'une fra-Uie 
è doulevra d< 
i de plusieur 

conduire i 
n voiture, me de Menin, 32. 
qu'à partir d aujourd'bui qu'il sera 
le ne prononcer sur l'état •' ' 

4ccirfenf d'usine 
M. Henri Brovier, 3G ans. tisserand chez 

MM, Lortbiois frères, rue du Petit Village, 
tombé en descendant de sen métier et, 

dans ta choie, s'est foulé le poignet gauche 
reçu lessolna de M. le docteur Brunet. 

L'incapacité de travail sera de dix jours en 
vkoo. 

— Unbâc'eur .le chez MM. Pol'et et fils, 
e de Lille, Kugéne Prouvofct, âgé de i'i ans 

n la jambe 
et le butoir 

métier renvideu:. 1. en est résulté une 
plaie assez profonde au mollet. M. le docteur 

été appelé à proiiguer ses soins 
P'entl qui devra subir un repos 

Bernard e 

1- \oi 

eoil : 

plaçons sur le terrain pore-
f, a l'exclusion absolu» de 

•pensée politique, quelle qu'e le 

Nous nous Jéfen Ions f galem. nt de tout 
esprit d'hostilité contre les honorable) juges 

pensons eeulem ni que les pe< 
i devoir strict d'_ 

du droit que le lég etateor, dans «a justepré' 
voyance, leur a conféré depuis i^SS, et ijut 
Lille ne doit pas rester eu arriére de Parie, 
de B auvas, de Limoges, de Toulo' 

âaa>> i"hr>nàdl»p «tinnsp nn ".pnirt He <>ptViitq • Valencieaoes, de Dunkerque, etc., etc, tootes 
- ^ ftîîT ^ïfZimSÎ: S I R î î r « » " <» J» P*titB commerçants sont repré-

^ I ^ J î L " ^ * ^ * ? ? ? ^ : ! • «*«• *« «*Q "u Tnnunal et de la Chambre Uèfet et pour autoriser le président à faire de commerce 
lAïaspnmande d'an million de fusils» de 
toàiif. rainons de campagne et 5,000 canons 
de gros calibre. 

Le Sénat adopte immédiatement un 
crédit de 100 millions de dollars à cet 
effet. 

La nouvelle commission du Venezuela de* 
Tra déposer son rapport au plus tard le 6 jan-

daféré. 
qu'une grande partie des affai-
tribunal de commerce mettent 

tttee un industriel ou un gro^ oégo-
une part; e' un petit commerçant de 
qu'après avo r entendu les deux par-

ties.quand les juges seretirentpour délibérer, 
avec le système actuel, une seule de ces deux 
parties est représentée: lo gros commerçant; 
nous pensons que là .lurtout, il serait utile 
que la voix du petit commerçant put fit" 

Vra prendre sans délai. 
i quelle attitude i utile, entendue et voilà le seul but dee deux 

candidatures proposées. 
Voila pourquoi no-is tisons i tous nos col

lègues, petits commerçants comme nous : 
de votre indifférence, usez du droit que 
ionne la loi et que vous nve: trop 

longtemps hêgltge. Vous vous déranges bien 
pour aller voter dans les élections polttiqnes 

NOS REPRESENTANTS 
i MM. Dron et Jonnart viennent d'é're nom 
amee membres du comité consultatif des Che
ftaine de fer. 

A*x membre» du Conseil départemental 
de l'Enseignement prima» G public 

Dan* les datât*»* éleettons au Conseil déparle-
zeental. les c««4id*U ont 
•tentant do SaBite* ; ma 
poae de v » t ae sui't 

MMIIIDW et aUaaieur. 
*4p.t -n*iUI leur avii 
«ci ie. et idassnrvall 
» '-« Tègleawnt entait r 
étnd«« par rang «j'aoci» 
•SÉRneoMat. rVinai dan 
aW>M l*dir*c<ear («ml 

' prodail ; reejo'-' 
• daas rea«> gi 
sa at en toucherait a 

rlaîrntnt aoumeltre 

•> deae"ice« d 

:ISàt la prodULl 

.i éeole 
i ntnda 

l'aéio-tit ayam la ol<ia d'à 
- ma f é a l 

L'applicaiion de ce reniement donnerait 
«. ausmeatation eut silm -m pri étevéa 
Wears-adjo al- qut o l IU. 11. 12. M* 

mmsmm 
•tom 

Les Réservistes 
Dan» UQ grand nombre d» ehsft>-)ieux , 
l'itoritè militaire avait cru pouvoir accorder 
iqu'icl a un certa n nombre de réservistes 

- ' is la localité l'autorisation de 
ipas et de com-lier chez eux. 

"Cette tolérance ayant eoirev* de nombreu-
•ns protestations, I a été léeiiié qu'elle ne 
tarait plus continuée en principe. 

Maie les généraux commandan' les divi
sions et eubd visions pourront esmi ner les 
demandes présentées en faveurde- réservistes 
appartenant i des servtoes publ es que leur MM 
Aloli/nerflL'Dï laisserait rMls das permissions tieront acci 

heurté du se r au réveil du lend-'i 

Académie de médecine 
Parmi l's nom* des lauréat* an̂ rj tels de» ré-

eavaaetiaes ton- attribuées ear Y \•• iiernin de 
Pan-, noua ratavon- eelni di M. 'e keteor Aae-

»'da major de l'arma, p'Ofeiseur a 
•(mèdiilla d'af). 
t aecordéa«i t N » < 

Vetve armény.Horiaax. t Fre*na» l'otenohle 
JNiJar l̂e. i Arm- tiôrea; Martin. 

Teucli •" i" if à Val ancien nea 

pas le droit de négliger 
Enfin, de même qui noua nous défendons 

a toute animosilô tontre les juges actuels, 
exprimer publiquement notre 

courageux citoyÊOB 
~ lea préjugé-

adresser 

M. Sever a d'ailleurs déclaré qu'il était 
à wenendre avec M. Le (ïavrian, coi 
avec to'is les dépu es da Nord qui, tans 
tlnc'.ion de nuances, voudraient joindre l 
efforts aux si ns pour faire triompher les-
just s revendications dei eabaretiera. 

US GiTÈVES A H i U t J l l 
dlfi''6 an cours de la journée d'hier; il 
pas eu d entrevue, toas les patrons étant 'du 
reste absents le mercredi, pour la Bour 

Chronique Locale 
ROUBAIX 

Une affiche de A\ Doschamps 
t. affiche suivante a été placardée .sur le* 

murs de la vijte hier après-midi : 

L'Escroquerie des GuisarJs 
NOUVEL AVEU DBS COUPABLES 

TrnvaH.eiH'B ! 
Mena Biwed, dam ar, le journal tEgalité 

la ^«atihc f^o àoH Citoyen* 

connaissanci 
ii n'ont pas ?raict de brav< 
i cours, en acceptant I honneur, qui est en I . ' 

même temps une lourde ebarge, de porter le I c\. 
' patenté4, et c'ssl pourquoi 

apeau des peti 
me espérons que ceux-ci sauront les' ré-
mpeoser le leur esprit de sacrihee et d'ab-
tg.t on en assurant dimanche leur é'.ect on 
un' imposante majorité. 

L'Union âc» pelx's comtiierçants. 

M. LE GAVRIAN 
et le Syndicat des débitants 

M. Le Oavrian fait appel à no're mpar-
tiali'é peur 1 insertion de la lettre suivante 
qu'il adresse au Président du Svndicat dea 
déb.tante de boisons : 

A Mou ni sur 'îeorn-js. prr-aiden 

f Lille. 

ro.ia préiidîez 
t'at remis lid 

dos que voua i 
rit.* iliput-'n qui 

:i On* le miniitf* de lu 
j avril 1885. a nforrat e 
en rnme*.ait t ton collègue 
'apprécier quelle m-ie il i 

l surtout que la ac 

nais prés dent dn Kynd 

liKZtCLLK . l>rBl''LE , DEMAILi.V 
STt&EZ. 

abond ne* les initieras d'abori1, 
rrifr 'garé ensuite les imporl<ntB4 ri 
i eni io><> ira remettra au lendem; 
ae révlation. 
,:in i'KtjtiHtè vient d'accoucher d'il 
a jiist'flcttion i q;ii «si une (jla de | 

i Ûoubaisien a dénoncé le; citoyens Dubrule. 
Deaiailly el peleitre* ( yant touebé MO fr. 

t piteuse nu nt leur faute. 

Is piatexi* 
larges ds r. 

i Henri Cmelt*. rh*r,. • Ae 

iupables prétendent : 

l'il fdrail le voyage dn Berck. 

lee!) ciiaselllora qiiiont allée à 
:im IH'i fr. dans leurs poches, " 

T avasMern, 
<- rai «riceam bons ofUces .la l'Eiali 

ilo s 1)1 bru le, Denumyet Dalaltreio 

Henri rMaum 

La bouchée de pvn 
Dans la journée du 18 décembre, l'osav 

la ltcuché'> de pain a distribué 410 soupea et 
por.ions de pain aux grandes personnes et 

>n> '.«n goup a et p rtions de pain nux enfants 
da deF écoles. 

' **U«. du r, fugn de nuft, 23 lit. ont 

Prophétie» 
Toa\oura «t eccoredea prophéties ; E hamd 

ABaut l'a astronorre M. Marti n >ns envole 
gras pronostics, des tuyaux météorologlqQea 

- — a eroprespons de divulguer. 

i Hannls; h -«.ttoii, a'o«t p«a oublié : " I Dans la s 
"Tn , 7?T ;. i <K«n mars 1̂ )38. j'ai fait rejeter par la duo:, «ta occupés. 
n '«'...> «t | hré r,Uf(tnei,iation de tenr* lieeneav . 

£ VIVE LA FRANCE 
ï h èi M M H M MM $HU 

rie) : 

la 'weation des bou 
ahiapAt des Ma. 

9 dizaio. 

e où il travaillait i éla-

kn élaguent des arbres 
Eiu le (radenne, 14 ans 1{3, demeurant 

do la Marliè'e. se trouvait hier malin d 
le jard n de 
guer des arb: 

Dans un moment de distraction il se porta 
un coup de hachette sur le dessus de K main 
gauche. MM. les docteurs Cuuet et Rousselot 
furent appelés i panser la blessure, 

l'ne artère a été c 

Une fille qui veut se venger 
M, Louis D..., qui demeure chez safceir 

épouse D. ., rue Honoré, a entretenu jadis 
des relations avec une jeune fille Matai Ide 
L.., laquelle est deven; e raér->. D .. aurait 
promis le mariage a cette jeune fille, mate 
comme II ne parait plus décidé i tenir cette 
promesse et que supplice! 

THE CHAMBARD 
LC u n M K U U M< MMunra 

KOUVEACX 

Les nifHSMJP de li « €rsix du Nord » 
La Croix du Nord continue sa campagne 

de mativaite foi et de meosonget. à l'égard 
de M. Vincent, conseiller d'arrondisaement, 
président de la musique municipale de Mou-

Un frocard quelconque ayant prétendu que 
dans son discours de Ste-Cecile M. Vincent 
avait traité les pomeiers» de * manneqnias s 
nous avons publié le texte même du discours 
incriminé. 

L" frocard continuant néanmoins «ergoter 
M. Vincent envoya à la Croix une lettre rec-
tiScalive. 

Du noix- qui la reçut s? montra scandalisé 
' <:e que M. Vincent qualifiait à'-e0ro*tté 
eutenr\e correspondant anonyme du pieux 

donc, on a tant de délicatesse, d ex
pression dans la maison. 

Nous avons nous mêmes publié dans notre 
iméro de dimanche la lettre de M. Vincent. 
Après avoir, comme il convenait, fait jus

tice de* allégations d ffamatoirea dirigées 
, U s'engagea à verser cent francs 

pour les pauvres si la preuve était Faite qu'il 
ait tenu le langage que lui prêtait 1 organe 
ded Jésuites du ("bateau-Blanc. 

A cet etiet.il proposait pour que la lumière 
fasse, le moyeo-sujvaiil : 

« M. Varrasse, mare, et M. Louis Carlur. 
•conseiller municipal, tout deux prisante au ban-

i. eboisireat enaean an non 

des 
Avant-Mer auir, vers K h. i\2, elle 

sente cbez la cœur deD..., et tenta de ieter 
visage de ce dernier le conten 

, 1 abandonnée a juré 

pr.!-

i tes plus préciesn <_ 
orçui: de ae miser paom^tenaeat. 

La cloche et les clairons qui a 

* feule» 

9 qui étaient placés t 

un jury etatgé d'établ 
i me sont rearochés. 

djBiflufiis.nca a'il 
langage que me prête 

e façon à bien 
ndronl i eux p 
r la vérité sur 

à la disposition 
il prouvé que 
e correspondant 

Représen'ation théâtrale 

HJCtfuWoi 

a rearteaniatiou h aazle Laverher regorgan 
ie nn.nde, i tal point qua la 

/Ois amb 
i ilence les qaal 

quea décors que Mme Dasehamp 

du rideau, dea applauiasemenis 
et située. C'est qu'en etTxt leur 

^ueeuce presque complète i chaque reprèsentaiioa nlâve lente 
Noas diro m volent et a que Tinferprétat 

lié. sinen excellente, 
s les interprète*, 

; U\ ^artau ' 
i-tel), Louis 

San. 

^Jaeaeea (Jarauj). Gerirwiae 
Coevreur (''ri-Cri). H. Cou-

a), le petitFluse, e: H. Deleslang 
qui, A1* dernière minute avait bien voulu a< 
c!iar-er du rôle da Lucien l.a..ro ie. 

Du côté dea d îcei : Mesdames Thousrd, Vaa-
isur. i ou se Deschampa, Pocquel ont droit é « 

L'afSience rombreusa que noas 
haque 1 indt avec un nouveau pluiai 

théâtre i Ko u 
un Bnjei tout 

assistait aux funérailles de leur frère d'ar-

M. Victor Delvoye était le père du jeune 
chef des mandolinistes tourquennots lequel 

icompiit actuellement son service militaire 
1147e de ligne. 
Au cimetière, M. Agache, capitaine de ter

ritoriale a prononcé te discours euhrant : 
M P S F 

Ki) 

= r S Î 
dernière 

a service qu'exigeait alors la 
i'hàsita pai d p eadre les arn 
srnble g-ierro de ltîTO. 
Incorporé au 100e de ligna, il nt I; 

oti les attpt amaes 

*i loriqu'ëclita. la 

de 1470 a perdu en 

funèraillaa .1e ce frère 

r r 

L'ugant L«clercq 

Arrestations 
lenè hiar au déj 
. . el Valéry D., 

* Nord. 
i Kst-ce clatr ? > 
Le. bons apôtres de la Crut 

étaient fort embarrassés. Leur Impudence 
allait s'étaler aux yeux de tous. 

Ainsi mis an pred du mur, il allait créer 
une diversion. 

Dans son numéro d'h er, U .'Voi-.-adit tenir 
dans se* bureasix des •iécrarjtioas eifonea et 
attestant qus les propos qu'elle a gitttuMe-
rient pItMAp à. M. Vincent ont été rèellemen 

Et ia-deasas elle invite M. Vincent à venir 
• nndrv) connaiseance desdites déernrations 

et apporter ses cent francs. 
Voila qui est de la fores de trente-six cbe-

ÏUX, par exemple. 
Il faut appartenir à la Ont» pour en trou-
jr de pareilles. 
Il faudrait être bien naïf pour donner dane 
i semblable panneau, et ce n'est pas le cas 
j notre ami M. Vincent. *^ • — 
Ceeui-ci tient toujours ea propoeittoQ telle 

qu'elle est (ormaslèe plus haut, la Çrwiœ l'ac-
cepte-t-elle t toute tn question est là. 

Voyez-vous M. Vincent qui, depuis 30 ans, 
est membre honoraire des pompiers, payant 
chaque année sa cotisation pour sne soc été 
qu'il tiendrait, d après la Croi.r, an si piètre 
estime. Comme c'est logique aejat, n V t c e 

Et pour terminer nous informons In Croix 
qu'hier encore M. Vincent a rencontré dane 
les rues du village un pompier et qu'il lui a 
dit en riant : « Encore un mannequin. » 

Que la Croiee ne perde pas de temps pour 
retrouver c* pompier et enrichir sa collection 
de déclarations.. sans valeur, 

RONCQ 
tetéti des Anciens mttit; 
uuebe dernier aa neeaaN 

Malgré le mauvais temps lu aoctétaires étalent 
u grand complet. 
l r noiveau préaiden M. l'iimaulin a prononcé 

e discoure aulvaat : 
Mes cners amis. 

Je auM lierai lieireux de voir l'ampreaaeineat 

Miiil'ire* de Roneq réorgai 
auire chose que ce pèiérinaf 

de eaux qui ont ve'eê leur i 
drapeau O > pour défendre 
par l'étrange*. 

. monument érigé 

k i t t i i i da U gare. <'basses par l'agaot ils 
tragèrent celui-ci. 

i venir rnslera tou 

envahi ! ,,,*,/« éea nosoe. qui fon! ' 
lagraaae et d'orgueil, d'au 

.menèrent bientôt auv M théâtre Ap 
l'Incendie uni fonte cous+Aerafree. Les p*s> 

ivés parvinrent 
'« vaobes, tandis que d'autres par-
ifforçaieot de traîner hors dtt at-

teiates des flammes des chariots tnargéa A* 
pommes de terre. 

En une demi-heure la ferme et SPJ ùépea-
" ient an fen maigre le dévouement dan 

tandis que les autres t'altsacerter 

rem 

3 
la chaîne. Mais l'eau fit bientôt défaui 
pompe ne put plue tendre de services. Le 
menaçait la ferme de M. Cousin qui 
à une cinquantaine de ntètras de 
brétait.les chanseurË à pie 1 nearvteni 
garantir du fMau. 

Lee dégftts sont élevés : outre une Hipeiietv, 
collection de galiloacése d'eBŜ èeee raies, MÉ 
flammes ont consumé environ 70,000 luloga; 
de pommes de terre qui n'étaient pa . ass*>> 

Les dôiiendnncee et le corps Ae Io.-,s s4jt>t 
assurés et l'on estime que la UMataM dl« 
pertes n'est pasiaférienr &59,1)00fr. 

A « P e U * ^Kajsjgmssjftgal 
Le uiiséraUe, soa crime oomnais A MoMk 

u-i;;irn-ui, n'a p u perdu Je temps. 
En effet, l*s (tammos qui coosama^eat lm 

ferme de M. Snienrbier cTécHaâen' -noet|l 
i second incendie étn't signalé à WeaV 

quehal. La grange de la ferme apparknnfsjjt 
A M. Ticovet-[)eleBeWin tlaaabast. Mie De> 
lescluze, beile-smar du fermier était - uconsr 
debout à dix hencest, lorsque soudain e s » 
aperçut les fleemnes smi sortaient de la ,;rnn-

fe.nn 
s pendant 

faisaient sortir les cheva! 
vaches de l'énurie et de l'ètabéa. 

Les pomp e n de Fiers -e mirant en lavoir 
frmpèeber la propagation, da feu at ila-T 
irvinrent. Ptueieeirs pompes appart* i.int S 

des industriels du Pont-au-Bsnooq srrivéMSjsj; 
sconsse et l'Incendie ne teurda pas sétrn 

eircouser t. 
La grange et les récoltes qu'elle contenait 
Lee dégals se montent & une diz une dej 

mille francs, li y a assurance. 
habitants et les gendarmes on: orpa* 

nisé des battuesmnas ils n'ont pas pu inatta 

A m p o n t d u Rr *-meit 

Vers une bsore dn matin, un nouvel iav 
eendls se déclarait i la ferme Dupiie WaU 
tsan, sur la grand roule Je Lrle à RoubaîtC, 

Le fen avait pria simultanément à i • laits 
et & l'écurie. Le domestiqnu, J.-B. Cai'chssft, 
qai couche auadnaens de .Verne, fui .-.'veisnt 
par le brait dun carreau qui sautait s i 
' nna l'alarme. 

On put, a laide des voisins, sauver otMtv 

EarUe du bétail et préserver ta mn son dltsW 
ItaHon. 
La ferme appartient a Mené Ducatillon, dn 

Crois-Waaquehal. 
Les dégùts sont évaluéaà AûvOW fi m e n t 

une assurance. 

D O U A I 

Acc.de i nés de l'Esn-peMe 
sont produits ; .s lea 
5 de la Compa^aie An 
la journée du m -rcrant 

18 lécemore. 
Vers neuf heures du matin, Is jei 

cambre KrançoiK, Agé de ir, 

dents 
deux fosses n" 4 
l'Escarpelle, pendi 

Un 

cheval. &ua>tenaent il tomba b tète a 
berline sur laq elle ri AMI as 
>, pesant environ 400 h ogs, lu 

• l>el-

aéu. Le corps dm malheureux Deleambre • 
è recenduit à Ffcnes. 
— Vers une baarre de l'après-midi. M. Du-

rardi o Louis, â6 ans. neroh or è la fo> ia arn-
méro 'i, ponaeaét une berline anc un prap. 
incliné. Sondaan la cage fut f'ép'acé- parss 
conducteur. L'onerwr tomba dans lo vide» 
d'uue hauteur de \% mètres. Il reçut a ht 
tète et en différentes partie* du serpe dea 
blessures sans gravité. 

U n «Jjriiamĉ  d é m o l i r 
:i y a trois ans environ, le nommé fenri 

_ .«el, usinier, qui venait de terni n -T son 
service militaire, fai-ait la conn.i -mes 

ote, la nommée Maria V. 
alors de AG ans, actuellem-^ni au nar 
M. de V . . . , rue de Pans. Il fut mên 
tion, è o t t e époq>» 

•«A l 

peu pressée an 
i, lit tral 

1 a loi G-ammont 
1 venir*, donlonren; 

marcbaad de légumes, à 

e poar vieleneee légère. 

Extradés français 
La gaadvmeria de Tea« 

des 'InrnUra *> »eir* SaSSSM, e'ecur-
i«uraa usa inompbes nalloMui, que 
l'èiae-iv* devant les aWaitas et Us 
e'e*i i eea mo<aents-lt qee aeoe de 

m nier la franco. 
a mes obère aeaia dans ans seule et 
i gr ndeav de notre Patrie. 

S' Inaire de la Helgiqn. 
aisla bile V . . . 

msnt de prendre 
choses en ifingusor, tan 

; solution néta t intervnu», nia ( 
• mandes réitérées de Doltei. Le~ d 
| eODainuatent & se rencontrer <nn 
; que pnaaibie. Une eorre-pondnnce 

j Sur 
De

là Tempêta passablement forte lea dernlera ' • r ^ ™ ' . " ^ "rï7ÏÏT,. 'tl 
* Am jaaumhM 4*>ar> • d« Aonrle rlurêe- nai. ' " "J*'1* - •" ,0,,Ti*nneat et cala snffl' 
4 5 ^ ! . - - f « ï * ^ l *« f • i , UM «•'"«tiens smprasiéee. 

u . k u ^ u t i . tés be'iS" Isa nommés Pierre l'oogel. '7 M», 
saiâvsill. ffl'sltf r, âveiTTas** ssa sst- A^T^M^'U 7 1 U R £ J ! W ! ^ l i n1r}M mtKband | . ebarboa. à SteOeiwefièvre {Avey-

va, coafVèfeade h,"««asemrtt d . P
Â République (papier b anc roa> to-reetvl par le Parquât de Rodez. 

glacé). 
I.e -anal mv. hkAMvh'n m 

vl'>iltt*i«s.»,t, 'Hygiénique et 
de déseoibre l^r, 

« p e u d'une foi ce tout a faitextmor-1 ' D ^ ^ é^Sord. n 

Ori voit une la modestie n est pas la qualité . l**?-*<' 
•wttresae Aa M. U OawUo et que l'honora =*•••• P»ança*ses : 

roa) rû-raetvi par le Paequet de tlodaz, peur 
Jean Uasewne. tl ans, né i LeuntUe (beU, t 

t pa>, «.ta ptové de commerça réclamé par la Parq«et de Fi 
a aimant le g«a«,ea*a I" 

La France a reeonqaia par i 

S iitê, ai prudence, la araca 
ea armea avait umUé hii 

Ces d««t intivilas i arrêtée à BrnxeUi" 

toute l'Rnr'tp» et leî Ce-i 

Tsili prévenus. 
— c kja parroa^aéa, 

fît?? 
• a r i a . JsroaL,b!a*|«l«|«t^aa<»aMaaaal.aaaBiMl>H l M . C o n i t i E t C H O M B A R T - J J ' î û ï f T . ' " , ' . 1 ^ . ' ! ! . ^ T , ' 
a « l « « M a i * eapia:Oa a-aal JaaMla ailaai te^ , „ , p . , «*«»«*«"• tattM-sani - UJMHI * i ' ^ l ï ° f . c ' , " . . f ° d i ï ï S . 

l » . » M » i . « 9 aMaUltftàaMi. Baraa« 

ijaaia CaMr 

harolaa» . o «• la i 

I iavar la lau ma* tor-
s, Dot'a Uaroaàr. caipagna. 
• an* «ait paaaaa aa tant a. 
J'aal'.r-

Ht UBaaaliaaaaagiiaaal aa .aaKaa, Iav 

BBJJ 
non. qna 

Poubli a. n. 

SGA l
,^aK»vSa*5Bsr 

rtrix plaies IM]*MT< 

de M. l>»nia, 
nain, Dotiet se rendit souvint dans cesm 
viile, et, on joew qn'tl s'était livré I une 
eeene scandalenee è la suite d'un r •• . •/es» 
refne de sa mastrease, tl fut mas au v oton. 

Le flHeV..., revint ensuite à Val ucien-
seeet entra au service de M. *e V . . . 

Deraièeeuaeat, Doatel >'apere*tt qao i < pas-
mise le délaissait et il ne tarûe as» i a, arssjt. 
dre qu'elle avait fait la eeemalssa -ce en 
laordonnajicfl de son nraltve. af* appan t 
l'anseV. Il en montra use vive 
et chercha par tons les moyens 
se rapprocher «Telle, sdaat méi 
sonner è la pensa de M. de V. . 

, Lea ev-asaa a» éteasatt là, saraqm; 
demiere dlmaashes. Dottei resteontr 
etnèe. sur l« ptaee de Neifbenrg, 

ui la <rapnaff, 
reniai ee -Mi U 

mlai.tr
io.tr
etiet.il
Acc.de

